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Le difficile retour des chrétiens
IRAK La plaine de Ninive, au nord de l’Irak, où se trouvent nombre de villages 
chrétiens, a été dévastée par Daech. Aujourd’hui, des chrétiens y reviennent 
mais non sans difficulté tant les destructions sont grandes. 

«Il y a ceux qui regrettent le temps 

de Saddam Hussein... Il y avait la sé-

curité. Regardez l’état des infra-

structures... Qu’a fait le gouverne-

ment depuis la soi-disant libération 

de l’Irak par les Américains?» Le 

père Paulus Sati va nous servir de 

guide pour visiter les villages chré-

tiens de la plaine de Ninive, au nord 

de l’Irak, dévastés par les djihadistes 

de Daech, qui en ont été chassés en 

octobre 2016. Il est amer.  
A Qaramles, un village chaldéen de 

la plaine de Ninive, 241 maisons ont 

été brûlées et 90 totalement détrui-

tes par Daech. Quelques-uns sont 

restés une dizaine de jours sous le 

joug de Daech, qui a tenté de les con-

vertir à l’islam, avant de les expulser 

en les dépouillant de tout. Une qua-

rantaine de personnes sont encore 

aujourd’hui portées disparues. Des 

femmes ont été enlevées, vendues 

par Daech et envoyées en Syrie. 

L’Eglise a pu ensuite en racheter un 

certain nombre à leurs ravisseurs. Le 

curé chaldéen relève toutefois que 

les shabaks, appuyés par l’Iran, cher-

chent à s’étendre. Il y a un risque de 

changement démographique pour 

les chrétiens.  

L’émigration est une autre source 

d’inquiétude: «Un jeune qui habite 

dans une grande ville s’est habitué à 

une autre vie, il ne va pas revenir 

s’installer dans un village, sans gran-

des possibilités de divertissements.» 

«Les jeunes veulent partir, ils n’ont 

plus la mentalité du sacrifice.» Nous 

partons pour la bourgade syro-ca-

tholique de Qaraqosh – appelée aus-

si Bakhida – à quelques kilomètres 

de Qaramles. La ville comptait quel-

que 55 000 habitants avant l’arrivée 

des djihadistes. «Tout a disparu. 

Daech a tout détruit, pour que les 

habitants ne reviennent plus! Il ne 

leur reste même plus une photo de 

leurs parents, un certificat de ma-

riage ou de baptême, les papiers de 

l’état civil, les souvenirs de fa-

mille...» Tout a été brûlé, les maisons 

ont été pillées, il ne reste plus que 

des murs noircis. Près de la moitié 

de la population est de retour, mais 

nombreux sont ceux qui sont réfu-

giés en Jordanie ou au Liban.  

La reconstruction 
Le père syro-catholique George  

Jahola rappelle que pour l’ensemble 

de la plaine de Ninive, ce ne sont 

pas moins de 13 555 maisons pri-

vées qui ont été endommagées 

voire partiellement ou complète-

ment détruites. En ce moment, 

2600 maisons ont déjà été recons-

truites à Qaraqosh, grâce notam-

ment au soutien financier d’Aide  

à l’Eglise en détresse (AED/ACN).  

Le gouvernement de Bagdad n’a 

rien donné pour la reconstruction 

des villages chrétiens. Les maisons 

détruites, le manque de sécurité  

et de travail poussent les chrétiens  

à partir. 
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Une Valaisanne engagée en Zambie
Educatrice sociale de formation, 
Claire Taramarcaz, de Fully-
Charrat, est passionnée par 
l’Afrique depuis l’enfance: «Ma 
grand-mère est Sud-Africaine. 
Toute petite, je me suis intéres-
sée à ce vaste continent. En visi-
tant ma famille en Afrique du 
Sud, j’ai pris conscience d’une 
réalité de vie que je n’imaginais 
pas en Suisse.» De 2008 à 2015, 
Claire effectue plusieurs séjours 
en Afrique australe, s’impliquant 
comme bénévole dans des foyers 
d’accueil, des écoles et des clini-
ques. Elle a aussi consacré son 
travail de bachelor comme édu-
catrice sociale à la HES-SO Valais 
à la situation des orphelins Lozi 
(peuple de l’ouest de la Zambie).  
La découverte de la Zambie  
l’a placée devant un choix: «En 

revenant en Suisse, je me suis 
interrogée sur le sens de ma vie. 
Mon engagement dans la foi 
chrétienne m’a amenée à réflé-
chir à la façon dont je pouvais 
mettre en action les valeurs 
évangéliques de justice sociale, 
solidarité, partage et amour du 

prochain. Souhaitant m’impli-
quer concrètement, j’ai décidé  
de partir vivre en Zambie. En 
côtoyant les enfants défavorisés 
et déscolarisés des quartiers de 
la ville de Mongu, nous avons 
décidé, avec mon mari, de créer 
pour eux un espace de rencontres 
et d’activités sportives qui per-
met une action sociale et éduca-
tive de proximité. Un programme 
de parrainage de 150 francs par 
année couvre la scolarité d’un 
enfant.»  
 
Contact: Projet Cyrus – C/O Karen 
et Didier Taramarcaz, rue du Four 
banal 11, 1906 Charrat Vison. Tél.: 
+41 27 746 27 40. Courriel: 
info@theprojectcyrus.com 
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Les textes proposés pour demain font référence au ser-
vice. 
Jésus vient d’annoncer pour la troisième fois sa mort, 

mise en perspective avec l’image poignante du servi-
teur souffrant du prophète Esaïe.  
Deux disciples, Jacques et Jean, les fils de Zébédée, 

n’ont toujours pas compris qui est vraiment Jésus. 
Ils suivent un personnage connu et veulent recevoir 

une part de sa gloire, mais il leur rappelle que sa mis-
sion a toujours été celle du service. 
Ils vivent auprès de Jésus comme les fans qui veulent 

faire des selfies avec leur idole, ou qui aimeraient tant 
être pris comme les chouchous de la classe, mais Jésus 
leur annonce que c’est bientôt fini et qu’il ira seul vers sa 
mort. 
Il renverse notre perspective sur lui et sur Dieu. 
La vie chrétienne n’est pas une médaille à recevoir, 

mais un engagement toujours gratuit. 
 

NATHALIE CAPÓ, PASTEURE 
À LA PAROISSE RÉFORMÉE DU HAUT-LAC  

«Sers les autres!» 

À PROPOS 

Avec 646 candidates et 
candidats pour 130 places  
à la constituante, dont 
96 romandes, ça va faire 
beaucoup d’avis différents 
pour arriver à un projet 
consensuel sur cette question 
sensible. Entre ceux  
qui veulent absolument  
que le nom de Dieu soit 
explicitement mentionné 
dans le préambule, faute de 
quoi ils rejetteront le projet, 
ceux qui affirment le 
contraire, ceux qui ne 
voudraient tout simplement 
pas de préambule, et tous les 
tenants de groupuscules plus 
ou moins structurés qui vont 
invoquer l’égalité de 
traitement, il va y avoir de 
quoi discuter… et se perdre. 
Au-delà du préambule,  
il s’agira de décliner  
en intentions concrètes 
comment les uns et les autres 
entendent manifester au 
quotidien des prochaines 
décennies la présence de Dieu 
ou d’un être immanent, ou 
d’autres valeurs invoquées. 
Il me paraît indispensable  
de savoir qui l’on est et d’où 
l’on vient pour décider où l’on 
va. Nous ne pouvons pas 
renier nos origines judéo-
chrétiennes, ni faire 
abstraction d’une 
indispensable adaptation  
au monde d’aujourd’hui,  
fait de diversités culturelles  
et religieuses, qu’il sera 
indispensable d’intégrer dans 
la nouvelle Constitution. 
En ce sens, pour prendre une 
image qui devait commencer  
à parler à nos prédécesseurs 
de 1907, il ne faudra pas  
que le rétroviseur prenne plus 
de place que le pare-brise. 
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Famille chrétienne syro-orthodoxe de retour à Bartella. JACQUES BERSET


